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La renaissance d’un lieu emblématique de montagne
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Perché à 1 300 mètres d’altitude, sur les
hauteurs du Reposoir, au cœur du massif des
Aravis en Haute-Savoie, le Gîte du Passant
est un lieu emblématique du patrimoine
montagnard local.

Construit en 1887, transformé en gîte dans
les années 1970, il a accueilli pendant des
décennies randonneurs, familles, mariages et
événements, devenant un repère collectif.

En 2023, le site est repris par deux jeunes
professionnels de l’hôtellerie, Pierre Rubat et
Marceau Fournier.

Un an plus tard, un incendie, précédé
d’événements climatiques majeurs, frappe le
bâtiment et interrompt brutalement son
activité.

Plutôt que d’abandonner, ils font le choix de
reconstruire, avec une ambition claire :
préserver l’âme du lieu tout en lui donnant
un avenir, pour une réouverture prévue en
juin 2026.

Angles possibles de traitement
Humain et résilience : deux porteurs de
projet confrontés à la perte, puis à la
reconstruction.
Mariages et séminaires inclusifs : un lieu
ouvert à toutes les histoires : un lieu de
montagne qui accueille toutes les formes
d’union, sans distinction, et propose un
cadre de travail et de célébration où
chacun peut se sentir à sa place.
Patrimoine et transmission : quand un
lieu de montagne devient un symbole de
mémoire collective. 

LE GÎTE DU PASSANT, UN PATRIMOINE DE
MONTAGNE FACE À L’ÉPREUVE
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LE GÎTE DU PASSANT, EN IMAGES

GITE DU PASSANT

Le Gîte du Passant, avant
l’incendie d’avril 2024. 
Construit en 1887, il accueillait
mariages et rassemblements
depuis plusieurs décennies.

Le lieu dans son environnement
Implanté à 1 300 mètres
d’altitude, le Gîte du Passant
s’inscrit dans un paysage de haute
montagne, au cœur du massif des
Aravis, dans un territoire soumis à
de fortes contraintes naturelles.

Le chantier de reconstruction
2024–2025. Le chantier de
reconstruction s’engage en
montagne, mobilisant artisans et
entreprises locales, sous fortes
contraintes techniques et
climatiques.

VISUELS HD DISPONIBLES SUR DEMANDE OU VIA LE PRESS KIT
 (PHOTOS AVANT / APRÈS, PORTRAITS, VUES DRONE, CHANTIER)

La vie du lieu avant l’incendie
Avant 2024, le Gîte du Passant
accueillait régulièrement des
mariages et des événements
collectifs, devenant un repère
affectif pour de nombreuses
familles de la vallée et au-delà.

Après la coulée de boue
Novembre 2023. Une coulée de
boue classée catastrophe
naturelle coupe l’accès au site
pendant plusieurs mois, isolant
le hameau et interrompant
l’activité du gîte.

Le Gîte détruit par l’incendie
Avril 2024. Le Gîte du Passant
est ravagé par un incendie
majeur. Le feu dure plusieurs
heures, dans un contexte
d’accès difficile pour les secours.

Les vestiges après le sinistre
Après l’incendie, seuls subsistent
les murs de fondation en pierre.
L’ensemble du bâti est déclaré
non conservable par les experts.

Reconstruire en altitude
La reconstruction du Gîte du
Passant s’effectue dans un
environnement isolé, avec des
accès limités et des délais
stricts imposés par les
saisons.

Vers la renaissance. Image 3D
La réouverture du Gîte du
Passant est prévue en 2026. Un
projet de reconstruction
patrimoniale visant à préserver
l’âme du lieu tout en l’adaptant
aux exigences contemporaines.



Le Gîte du Passant trouve son origine en 1887, à une époque où le Reposoir
est encore profondément structuré par la vie agricole et monastique. Le
bâtiment est alors construit comme une ferme d’alpage, implantée à 1 300
mètres d’altitude, sur un versant exposé aux hivers longs et rigoureux.

Son architecture répond à une nécessité vitale : durer. Murs de pierre,
structure en bois massif, volumes simples, peu d’ouvertures. Le bâtiment est
conçu pour abriter à la fois les hommes, les bêtes et les réserves, dans un
environnement où chaque saison conditionne la survie.

À cette époque, il ne s’agit ni d’un lieu d’accueil ni d’un lieu de passage
touristique, mais d’un outil de travail, intégré à un système agricole
montagnard fondé sur la transhumance, l’entraide et la sobriété.
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UNE HISTOIRE DE MONTAGNE, DE
TRANSMISSION ET DE RENAISSANCE

1887 – Une ferme d’alpage au cœur de la montagne

Un bâtiment inscrit dans la vie locale
Durant plusieurs décennies, la ferme
fait partie du paysage quotidien du
Reposoir. Elle s’inscrit dans un
territoire marqué par la présence de
la Chartreuse du Reposoir, fondée
au XIIᵉ siècle, qui structure encore
largement la vie locale,
l’organisation des terres et la
mémoire collective.
Le bâtiment du Gîte du Passant relève du patrimoine vernaculaire : un bâti utilitaire,
modeste, mais essentiel, témoin d’un mode de vie montagnard aujourd’hui
largement disparu.
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En 1973, le bâtiment connaît une
première transformation majeure.
Dans un contexte de
développement de la randonnée,
du tourisme de montagne et de
l’accueil des voyageurs, la ferme
est transformée en gîte.

1973 – Le tournant : de la ferme au gîte

Un lieu de rencontres et de vie collective

Au fil des années, le Gîte du Passant dépasse progressivement sa fonction
d’hébergement. Il devient un lieu de rencontres, de partage, de convivialité.
En 2011, Claire et Théo Seigneuric rachètent le Gîte, le rénove pendant 2 ans et
le  transforme en un lieu de célébrations 

Pierre et Marceau, copains d'école et associés, prennent le relais en 2023.

Plus de 350 mariages y sont célébrés durant cette période. Des centaines de
familles y vivent des moments fondateurs : unions, fêtes, retrouvailles,
souvenirs marquants.

Peu à peu, le Gîte du Passant devient un repère affectif, bien au-delà de sa
fonction initiale. Il s’inscrit dans la mémoire intime de nombreux visiteurs, mais
aussi dans celle du territoire. Le Gîte du Passant n’est pas une histoire terminée,
mais un récit en train de s’écrire.

Ce changement d’usage s’inscrit dans une dynamique plus large : celle d’une
montagne qui s’ouvre, qui accueille, qui partage son territoire avec des visiteurs
de passage. Le lieu conserve son architecture, son implantation et son esprit,
mais change de fonction. Il devient un refuge, un point d’étape, un lieu de repos
pour les randonneurs, les familles et les voyageurs.
C’est à cette période que le nom “Gîte du Passant” prend tout son sens : un lieu
ouvert, non figé, destiné à celles et ceux qui montent, passent, s’arrêtent, puis
repartent.
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Autour du Gîte du Passant circulent également des récits oraux, transmis
localement. Parmi eux, l’idée selon laquelle des documents ou plans liés à la
Chartreuse du Reposoir auraient été mis à l’abri dans le secteur durant les
périodes de guerre, afin de préserver la possibilité de reconstruire le
monastère en cas de destruction.

Aucune archive écrite ne permet aujourd’hui de confirmer formellement que
ces plans aient été conservés dans le bâtiment du Gîte du Passant lui-même.
Ce récit relève de la mémoire locale, transmise de génération en génération,
et témoigne surtout du rôle symbolique du lieu comme espace sûr, discret et
préservé, à l’écart, en montagne.

Une mémoire locale, entre histoire et récits

2023 – Une nouvelle génération prend le relais
L’illusion d’un départ tranquille

En juillet 2023, le Gîte du Passant est repris par Pierre Rubat et Marceau
Fournier, deux professionnels issus des métiers de l’hôtellerie. Ils rachètent la
société et les murs du Gîte du Passant.

Leur projet s’inscrit d’abord dans une logique de continuité : préserver l’esprit
du lieu, poursuivre son rôle d’accueil, maintenir ce lien entre montagne,
passage et convivialité. Pour eux, c’est l’aboutissement d’un projet mûri, un
engagement fort envers un lieu emblématique du Reposoir. Les premières
semaines se déroulent sans heurts. L’activité suit son cours, les réservations
sont là, les mariages programmés.

« On ne reprenait pas un simple gîte. 
On reprenait un morceau de vie de la vallée. »

-Pierre Rubat



Dans la nuit du 5 au 6 novembre 2023, de fortes intempéries provoquent une coulée
de boue d’une ampleur exceptionnelle dans le secteur de Saint-Bruno / Malatrait. 

Classée catastrophe naturelle, cette lave torrentille libère près de 50 000 m³ de
matière organique qui se décrochent de la montagne. Sur près de 300 mètres de large,
la boue traverse la route départementale RD4, principal axe d’accès au hameau.  16
personnes sont évacuées par mesure de sécurité.

Le Gîte du Passant se retrouve isolé pendant plusieurs mois ainsi que 14 habitations.
La route restera fermée plusieurs mois, le temps de mener des études de stabilité et de
réaliser d’importants travaux de sécurisation. Parmi eux, la pose d’une buse métallique
de 3 mètres de diamètre et 15,5 mètres de long, acheminée par convoi exceptionnel,
devient l’un des symboles visibles de cette crise.

Ce n’est qu’au début du mois de mai 2024 que les habitants pourront regagner leurs
logements, après validation des conditions de sécurité par les autorités.
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Novembre 2023 – La montagne cède

L’événement bouleverse tout : une trentaine de
mariages prévus sur l’hiver sont annulés ou
reportés, l’ensemble de la saison doit être
réorganisé, l’activité est à l’arrêt

À ce moment-là, Pierre et Marceau visent une
réouverture en juin 2024.



« À ce moment-là, on n’était
plus des gérants. On était juste

deux gars qui refusaient
d’abandonner le lieu. »
-Marceau Fournier
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Durant tout l’hiver 2023-2024, l’accès routier
reste impossible. Pourtant, Pierre et Marceau
ne renoncent pas. Ils continuent à travailler
sur le site. Le matériel est acheminé à pied,
depuis les propriétés voisines :
près de 300 mètres de chemin forestier, avec
les outils et les matériaux chargés sur le dos.
Ils créent de nouvelles chambres, réalisent des
aménagements intérieurs, préparent la
réouverture.
Le Gîte se transforme dans le silence, loin des
routes, porté uniquement par l’effort physique
et la détermination.

Un hiver à pied, sur le dos

La famille s’investit pour améliorer le confort de tousPas de route 
mais un chemin de forêt !



Quelques mois plus tard, alors que le hameau n’est pas encore remis de cet
épisode, un nouveau coup dur frappe le secteur.  Le mardi 9 avril 2024, en
milieu d’après-midi, un voisin les appelle. Le temps est mauvais : pluie froide,
rafales de vent, presque de la neige. De la fumée s’élève au-dessus du
hameau. Le chalet voisin est en feu. Les pompiers ne peuvent pas accéder au
site : les travaux de la route, toujours en cours à la suite de la coulée de boue,
bloquent les engins. Pierre et Marceau se précipitent. Trente minutes de
route, puis le même chemin forestier, à pied.

À leur arrivée, les flammes dévorent le Gîte du Passant et le chalet voisin. Des
flammes de plus de 30 mètres s’élèvent dans le ciel. Les secours ne peuvent
qu’une chose : sécuriser les alentours pour éviter la propagation. Le mètre
cube d’eau jeté par hélicoptère sur le chalet se vaporise en quelques
secondes sous l’intensité du feu. À l’intérieur du Gîte, 3 500 litres de fioul
sont entreposés. Le feu brûlera pendant près de 6 heures. Pierre et Marceau
assistent, impuissants, à la destruction totale du Gîte.

Malgré la mobilisation importante des pompiers du SDIS de Haute-Savoie,
appuyés par des moyens aériens, les bâtiments sont entièrement détruits.
Aucune victime humaine n’est toutefois à déplorer. Dans la vallée, beaucoup
sont bouleversés. Le Gîte du Passant était l’une des plus grandes bâtisses
anciennes du secteur, aux côtés du monastère et du Carmel. Le président du
Département, le maire et le préfet se déplacent sur les lieux.

Pour Pierre Rubat et Marceau Fournier, l’enchaînement des événements est
brutal. À ce stade, aucune indemnisation d’assurance n’a encore été versée.
L’activité est à l’arrêt, l’avenir incertain, les contraintes techniques et
financières considérables. Les assurances donnent néanmoins un premier feu
vert de principe : la reconstruction est possible. Face à cette situation, les
deux propriétaires prennent une décision déterminante : reconstruire.
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9 avril 2024 – La nuit où tout bascule

« Quand on est arrivés, les flammes
faisaient plus de trente mètres. 

On a compris qu’on ne sauverait rien. »
-Pierre Rubat

Le Gîte du Passant en flammes pendant plus de 6h



Lorsque les experts 
interviennent, le constat est
sans appel.
De l’incendie, il ne subsiste 
que les murs de fondation 
en pierre, épais de près de 
60 centimètres. Mais là 
encore, aucune illusion : 
les joints, les crépis, les 
enduits ont été fragilisés 
par la chaleur extrême et ne sont pas conservables.Tout le reste a disparu.
À l’intérieur, aucun élément du chalet ne peut être sauvé. Les volumes, les
aménagements, les traces de vie, les objets du quotidien, les souvenirs
accumulés au fil des décennies : tout a brûlé. Un seul élément résiste : une
niche en pierre, enchâssée dans un mur, dans laquelle se trouvait une statue
de notre dame de Lourdes. Un vestige minuscule, mais intact, au milieu des
ruines.
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La mémoire locale raconte qu’au cours de la Seconde Guerre mondiale, une
maquette de la Chartreuse du Reposoir aurait été montée et mise à l’abri au
Gîte, afin de pouvoir reconstruire le monastère en cas de destruction.
 Un récit transmis oralement, jamais formellement documenté, mais
révélateur du rôle symbolique du lieu : un espace discret, protégé, à l’écart,
où l’on préserve ce qui compte.

Mémoire et transmission

Ce qu’il reste après le feu

Avec le bâtiment, c’est l’histoire matérielle du chalet qui s’effondre. Les murs
ont tenu, mais l’âme bâtie du lieu, telle qu’elle existait jusque-là, est perdue.
Il ne reste plus que la mémoire, les récits, et la volonté de ne pas laisser
disparaître ce que le Gîte du Passant a représenté.Reconstruire devient alors
un acte de transmission. Non pas pour reproduire le passé à l’identique, mais
pour permettre à l’histoire de continuer, autrement.

Une histoire réduite en cendres, une mémoire à
reconstruire
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Dans les jours qui suivent l’incendie, un élan de solidarité spontané s’organise
autour de Pierre Rubat et Marceau Fournier.

Une cagnotte en ligne est lancée et atteint près de 20 000 €, dont 9 000 €
récoltés en moins de 24 heures, témoignant de l’attachement profond des
habitants et anciens mariés à ce lieu emblématique mais aussi du soutien des
proches des deux jeunes entrepreneurs.

Un élan de solidarité

AJOUTER DES ARTICLES DE PRESSE PARUS

« Voir la cagnotte atteindre 9 000 euros en moins 
de 24 heures, ça nous a portés. »

-Marceau Fournier
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Reconstruire

Pierre Rubat et Marceau Fournier prennent la décision de reconstruire en
prolongeant l’histoire du lieu, dans le respect de son âme, de son implantation
et de son territoire.

Nous n’avons pas étudié ce projet, 
investi autant de temps, d’énergie et de sueur, 

traversé des mois d’efforts physiques 
et d’incertitudes, pour renoncer.” 

-` Marceau

Les conditions d’assurance, bien que longues et complexes, donnent
finalement un cadre clair : la reconstruction est possible.

Dans les semaines qui suivent l’incendie, un temps long s’ouvre entre avril et
août 2024 car le Gîte du Passant entre dans ce que les propriétaires appellent
le processus de reconstruction. Les expertises s’enchaînent : état des
structures restantes, analyses des fondations, évaluations techniques et
assurantielles. Chaque décision doit être validée, documentée, encadrée.

Durant cette période, le site reste à l’arrêt. Il s’agit de comprendre ce qui peut
être reconstruit, comment, et sur quelles bases.

La recontrcution devient un projet guidé par :
le respect des volumes historiques,
l’usage de matériaux adaptés à la montagne,
la valorisation des savoir-faire locaux,
l’intégration des normes actuelles de sécurité et de confort.



C’est à partir du mois d’août 2024, que la reconstruction peut officiellement
débuter. Un choix fort est alors fait : ne pas évacuer immédiatement les
gravats. Ce qu’il reste du bâtiment n’est pas traité comme un simple déchet.
Une partie des matériaux issus de la démolition est conservée et réutilisée.
Les gravats servent notamment au terrassement, à la restructuration du
chemin d’accès.

Ce geste, à la fois pragmatique et symbolique, permet de réinscrire l’ancien
dans le nouveau.  La matière du lieu continue ainsi de porter le projet, jusque
dans ses fondations et ses accès.

Le chantier durera 2 années (entre 2024 et 2026) et mobilisera des dizaines  
d’artisans et d’entreprises locales. Bois, pierre et lumière demeurent au cœur
du projet architectural, dans une volonté de continuité avec un objectif clair :
permettre au Gîte du Passant de continuer à accueillir, à rassembler et à
transmettre, sans renier ce qu’il a été.
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2024–2026 – Un chantier, une renaissance

« Quand la maçonnerie a été terminée avant Noël 2024, 
on a soufflé pour la première fois. »

-Pierre Rubat

Obtention du Permis de Construire Travaux de charpente
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La réouverture du Gîte du Passant est prévue en juin 2026.

Elle marquera le retour d’un lieu chargé de plus d’un siècle d’histoire,
profondément lié à son territoire.

Aujourd’hui, le Gîte du Passant est à la fois :
un chantier en cours,
un symbole de résilience,
un lieu de mémoire,
et un projet résolument tourné vers l’avenir.

2026 — Une renaissance attendue

« On n’a pas le droit au retard. Chaque mois compte »-
Marceau Fournier
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Après la coulée de boue, puis
l’incendie, le Gîte du Passant
aurait pu disparaître. Pour
beaucoup, l’enchaînement des
événements laissait présager la fin
définitive du lieu.

Mais très vite, un autre récit s’est
imposé.

Dans la vallée, parmi les habitants,
les artisans, les proches du site, le
Gîte du Passant commence à être
surnommé “le Phénix”. Un nom
qui s’impose naturellement, en
référence à cet oiseau mythique
capable de renaître de ses
cendres.

Ce surnom n’est ni officiel, ni
marketing. Il traduit une réalité
vécue : celle d’un lieu frappé de
plein fouet, mais qui refuse de
s’éteindre.

Le “Phœnix du Reposoir”

Aujourd’hui encore en reconstruction, le Gîte du Passant incarne cette idée simple
et forte : un patrimoine qui ne disparaît pas, mais se transforme, porté par une
volonté humaine, locale et collective.

Cette phase de reconstruction s’accompagne également
d’un nouveau logo, pensé comme un symbole de
continuité et de renaissance



Un bâti utilitaire devenu espace
d’usage et de lien
Le Gîte du Passant est remarquable par
ce qu’il a permis. Bien plus qu’un simple
bâtiment, il est un vrai marqueur de
territoire. ll s’inscrit dans un
environnement contraignant, réel,
parfois rude, où la montagne impose ses
règles : routes coupées, saisons longues,
accès difficiles, aléas climatiques.
Il raconte une manière d’habiter la
montagne aujourd’hui, sans la folkloriser
ni la mettre sous cloche. Un lieu qui fait
partie du paysage vécu.
Construit pour répondre à des besoins
concrets, il a traversé le temps parce
qu’il a su changer d’usage sans perdre sa
fonction première : abriter et accueillir.

Sa valeur patrimoniale ne tient pas à une
esthétique figée, mais à cette capacité
rare à évoluer avec son époque, à rester
utile, fréquenté, habité.

POURQUOI CE LIEU COMPTE ?
Construit à la fin du XIXᵉ siècle comme ferme d’alpage, le bâtiment appartient à
ce que l’on appelle le patrimoine vernaculaire de montagne : un patrimoine du
quotidien, façonné par l’usage, la nécessité et l’adaptation au territoire.
 Un patrimoine souvent invisible, rarement protégé, mais essentiel à la
compréhension d’un paysage et d’une culture.
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Un point d’ancrage dans la
mémoire locale
Au fil du temps, le Gîte du Passant est
devenu un point de repère partagé, un
souvenir commun, un endroit que “tout
le monde connaît”. Cette mémoire
affective se transmet par le bouche-à-
oreille, par les récits, par les photos, par
les retours réguliers de celles et ceux qui
y ont vécu un moment important de leur
vie. C’est cette accumulation silencieuse
d’histoires individuelles qui donne au lieu
une épaisseur particulière.

Un espace de passage, de
célébration et de continuité
Le Gîte du Passant a longtemps été
associé à des moments charnières :
 mariages, fêtes familiales,
rassemblements, retrouvailles. Il ne s’agit
pas seulement d’événementiel, mais de
rites contemporains, de moments où l’on
marque une étape, où l’on rassemble
plusieurs générations, où l’on crée des
souvenirs durables. Dans ce sens, le Gîte
joue un rôle de continuité : on y vient
une première fois, puis parfois on y
revient autrement, à un autre âge de la
vie. Cette fonction immatérielle, invisible
mais essentielle, fait pleinement partie
de sa valeur patrimoniale.
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Construction de la ferme
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Reconstruction Plus de 60 mariages
réservés sur les 12

premiers mois
d’ouverture



Le Reposoir est une commune de
haute montagne située en Haute-
Savoie, au cœur de la vallée de l’Arve,
à l’écart des grands axes mais au
centre d’un territoire fortement
structuré par le relief.

Son altitude s’échelonne d’environ
820 mètres à près de 2 750 mètres,
sur plus de 37 km², pour une
population d’un peu plus de 500
habitants. Une commune vaste, peu
dense, où la montagne dicte le rythme
et les contraintes.

Le village se développe dans un haut
vallon façonné par les torrents
(notamment le Foron du Reposoir) qui
descendent vers l’Arve.

L’accès principal se fait par la RD4,
une route étroite et vitale, qui relie le
Reposoir à la vallée et au col de la
Colombière, point de passage
historique vers les Aravis.

LE REPOSOIR : UN TERRITOIRE DE MONTAGNE,
ENTRE ISOLEMENT ET RÉSILIENCE
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La mi-saison au Gîte du Passant



Fondée en 1151, la Chartreuse du
Reposoir constitue le cœur historique
et spirituel du village.

Installée dans un cirque boisé, au bord
d’un petit lac, elle structure depuis des
siècles le paysage, la mémoire et
l’organisation du territoire.

Classée Monument Historique, la
Chartreuse est devenue Carmel au XXᵉ
siècle. Elle incarne une forme de
permanence.

Son architecture sobre, son
implantation discrète et son rapport
au silence témoignent d’une montagne
habitée autrement, dans la durée et le
retrait.

Ce patrimoine monastique,
emblématique, cohabite avec un autre
patrimoine plus discret, souvent moins
visible mais tout aussi essentiel : celui
des fermes, des chalets, des bâtiments
utilitaires qui ont permis à la vie de se
maintenir en altitude.

LA CHARTREUSE DU REPOSOIR : 
LE REPÈRE PATRIMONIAL
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Le Reposoir est aussi façonné par ce patrimoine
vernaculaire : fermes d’alpage, granges, chalets,
bâtis robustes conçus pour durer.

Ces constructions, rarement protégées, sont
pourtant le socle de la vie locale et Le Gîte du
Passant s’inscrit pleinement dans cette trame.

Implanté en altitude, à l’écart du village, il fait
partie de ces bâtisses qui ont toujours
accompagné la vie du vallon : travail agricole,
accueil, passage, rassemblements.

Il n’est pas un objet isolé dans le paysage, mais un
point d’ancrage parmi d’autres, un lieu qui relie les
usages d’hier à ceux d’aujourd’hui.

Ces dernières années, le territoire a été confronté
de manière très concrète aux aléas naturels. La
coulée de boue de novembre 2023, classée
catastrophe naturelle, a rappelé la fragilité des
accès et l’exposition du haut vallon. La fermeture
prolongée de la RD4 a isolé des hameaux entiers
pendant plusieurs mois. Dans ce contexte,
l’incendie du printemps 2024, survenu au hameau
de Malatrait, a renforcé ce sentiment de
vulnérabilité. Deux événements successifs, lourds
de conséquences, dans un territoire où chaque
accès, chaque infrastructure compte.

UN PATRIMOINE DU QUOTIDIEN ENTRE
MONTAGNE ET VULNÉRABILITÉ 
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Pendant la Seconde Guerre mondiale, les
territoires de montagne comme celui du Reposoir
occupent une place particulière.

L’isolement, la difficulté d’accès et la connaissance
fine du terrain en font des espaces propices au
refuge, à la discrétion et à la protection de ce qui
doit être préservé.

Dans la vallée, une mémoire orale subsiste.
Selon des récits transmis localement, une
maquette de la Chartreuse du Reposoir aurait été
mise à l’abri dans le secteur, à l’écart, afin de
permettre une éventuelle reconstruction du
monastère en cas de destruction.
Aucune archive écrite ne permet aujourd’hui de
confirmer formellement ce point.

Mais ce récit, transmis de génération en
génération, dit beaucoup du rôle symbolique
attribué aux lieux d’altitude : des espaces sûrs,
discrets, où l’on protège ce qui compte. Ici,
l’isolement a forgé des habitudes d’entraide, une
capacité à s’organiser, à reconstruire, à tenir dans
la durée.

Le Gîte du Passant s’inscrit dans cette géographie
de la montagne-refuge, non pas comme un lieu
héroïque, mais comme un élément d’un paysage
vécu, traversé par l’histoire et la mémoire
collective.

LA MONTAGNE COMME REFUGE : RÉCITS DE
LA SECONDE GUERRE MONDIALE

GITE DU PASSANT



1887
Année de construction de la ferme
d’alpage à l’origine du Gîte du
Passant

Juillet 2023
Reprise de la société et des murs par
Pierre Rubat et Marceau Fournier

2 Millions d’€uros
Montant de l’acquisition (société +
murs)

50 000 m³
Volume estimé de matière
organique décroché lors de la
coulée de boue classée catastrophe
naturelle (novembre 2023)

50 mariages
Nombre de mariages annulés ou
déplacés à la suite de la fermeture
du site puis de l’incendie

Avril 2024
 Date de l’incendie ayant détruit le
Gîte du Passant et deux chalets
voisins

CHIFFRES ET DATES CLÉS

GITE DU PASSANT

6 heures
Durée estimée de l’incendie

20 000 €
Montant total de la cagnotte de
solidarité, dont 9 000 € collectés en
moins de 24 heures

2 ans
Durée estimée de la perte
d’exploitation (avril 2024 – avril
2026)

Août 2024
Démarrage effectif de la
reconstruction

Décembre 2024
Maçonnerie achevée, dans le
respect du calendrier initial

Avril 2026
Fin des travaux prévue

2026
Réouverture du Gîte du Passant



La table, cœur battant du lieu
Au Gîte du Passant, la gastronomie est
d’abord un acte d’accueil. Ici, la table
rassemble et prolonge les veillées,
accompagne les fêtes, scelle les
retrouvailles. On y partage des plats
simples, de saison, généreux, ancrés
dans la culture alpine.

A TABLE AU GITE DU PASSANT

GITE DU PASSANT

Pierre Rubat et Marceau Fournier se
définissent comme des épicuriens,
sensibles aux produits de qualité et au
plaisir de recevoir autour de la table.

La cuisine proposée s’inscrit dans une
tradition montagnarde et savoyarde,
généreuse et conviviale, pensée pour
les grandes tablées. 
Plats mijotés, viandes rôties ou
braisées, spécialités fromagères,
desserts rustiques : les recettes
puisent dans le répertoire alpin, avec
une attention constante portée à la
saisonnalité et aux produits locaux.

Table dressée pour un repas de mariage

Le chef de cuisine est le cousin de l’un des copropriétaires, et l’équipe est
composée de proches et de membres de la famille élargie. Il s’agit de la même
équipe que celle en place avant l’incendie. Une équipe fidèle, restée mobilisée
malgré l’arrêt de l’activité, et attachée à l’idée de faire renaître le lieu. Cette
continuité humaine est au cœur du projet.

Le Gîte du Passant accueille exclusivement des mariages et des séminaires,
dans une logique de privatisation complète du site, ce qui permet une
restauration pensée sur mesure, cohérente avec l’esprit du lieu. 

Dans ce cadre, la gastronomie devient un patrimoine immatériel vivant : un
ensemble de recettes, de gestes et de relations humaines qui prolongent
naturellement l’identité du Gîte du Passant : celle d’un lieu profondément
ancré dans son territoire, et porté par une communauté fidèle.



Coulées de boue, glissements de terrain,
incendies : les événements récents
rappellent que la montagne est un milieu
exigeant, parfois imprévisible.

Reconstruire dans ces conditions, ce
n’est pas nier le risque. C’est l’intégrer,
l’anticiper, et adapter les projets à un
environnement qui ne pardonne pas
l’approximation.

RECONSTRUIRE AUJOURD’HUI :
CE QUE CELA SIGNIFIE

GITE DU PASSANT

Pour EXETEC, le Maître d’oeuvre de la reconstruction, ainsi que tous les
artisans, cela implique de composer avec des accès fragiles, des saisons de
chantier réduites, et des contraintes naturelles qui s’imposent à chaque étape.

La reconstruction du Gîte du Passant illustre la complexité croissante des
projets en zone de montagne. Chaque phase est encadrée : études
techniques approfondies, validation des assurances, exigences accrues en
matière de sécurité, respect strict des normes environnementales et
constructives.

Les délais ne sont pas négociables pour Pierre et Marceau. Le calendrier
impose une rigueur absolue, car tout retard se répercute immédiatement sur
l’économie du projet.

À travers le Gîte du Passant, c’est une question plus large qui se pose :
comment continuer à habiter, exploiter et transmettre les territoires de
montagne aujourd’hui ? Reconstruire devient alors un choix de société, celui
de ne pas abandonner les lieux exposés, mais de les accompagner, de les
adapter, de les faire évoluer. Dans ce contexte, le Gîte du Passant n’est pas
un cas isolé. Il est un exemple concret des défis auxquels sont confrontés de
nombreux territoires de montagne, en France comme en Suisse voisine.

Pierre Rubat en viviste de chantier



Reportage chantier
Le chantier de reconstruction, engagé entre 2024 et
2026, est accessible aux médias. Il permet de
documenter les différentes phases de reconstruction en
montagne, les jalons clés du chantier, les contraintes
techniques liées à l’altitude et aux accès,  le travail des
artisans et entreprises locales et la réouverture prévue
en 2026

IDEES REPORTAGES
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Interviews de Pierre Rubat et Marceau Fournier
Les deux porteurs du projet sont disponibles pour des
entretiens sur site ou en plateau. Ils peuvent témoigner
du quotidien d’une reconstruction en zone de
montagne, de la gestion de crise (coulée de boue,
incendie), des choix humains, et économiques. 

Le Gîte du Passant offre une matière riche pour des formats variés, du
reportage de terrain au portrait humain.

Avant / Pendant / Après
Le Gîte du Passant offre une
matière visuelle forte : images
d’archives, ruines après sinistre,
chantier en cours, projection et
retour du lieu reconstruit.

Tournages drone
Des prises de vues aériennes sont envisageables, sous
réserve des autorisations en vigueur. 

Immersion vallée / montagne
Une approche qui permet de relier
reconstruction, territoire et enjeux
contemporains de la montagne.

Vue drone

Projection 3D

Panorama depuis le Chalet

Pierre et Marceau

Démolition



Le Gîte du Passant dépasse son cas individuel parce qu’il incarne un
phénomène plus large : celui des lieux ordinaires devenus extraordinaires
par l’usage, la mémoire et le lien humain.
Dans un contexte de bouleversements climatiques, de disparition
progressive du patrimoine vernaculaire et de transformation des territoires
de montagne, son histoire résonne bien au-delà du Reposoir.

C’est l’histoire d’un bâti modeste qui traverse les siècles, d’un territoire qui
résiste et s’adapte, d’un lieu frappé, puis relevé, et d’une mémoire
collective qui refuse de disparaître.

Autant de raisons pour lesquelles le Gîte du Passant ne relève pas
seulement de l’actualité locale, mais d’un sujet patrimonial, culturel et
sociétal à part entière.

QUAND UN LIEU ORDINAIRE
DEVIENT UN SUJET DE SOCIÉTÉ

GITE DU PASSANT

Vue drône - Février 2026
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REPÈRES PRESSE
Le Gîte du Passant – l’essentiel en quelques lignes
Perché à 1 300 mètres d’altitude au Reposoir (Haute-Savoie), le Gîte du
Passant est une ancienne ferme d’alpage construite en 1887, devenue au fil
du temps un lieu de passage, de rassemblement et de célébrations. Repris en
juillet 2023 par Pierre Rubat et Marceau Fournier, le site est frappé
successivement par une coulée de boue classée catastrophe naturelle, puis
par un incendie majeur en avril 2024. Isolé, détruit, privé d’activité, le Gîte
fait aujourd’hui l’objet d’un projet de reconstruction patrimoniale, engagé
entre 2024 et 2026. Un chantier mené en montagne, sous fortes contraintes
climatiques, techniques et économiques. La réouverture est prévue en 2026.

ACCUEIL PRESSE   JEUDI 11 JUIN 2026
Une ouverture en avant-première, réservée aux médias. 

Avant la réouverture prévue en juillet 2026, cette journée permettra de
découvrir le site, le chantier en cours et le projet dans son ensemble, sur
place, au Reposoir. 

C’est l’occasion d’avoir toutes les informations au même endroit, de voir le
lieu tel qu’il est aujourd’hui et de comprendre les choix faits pour sa
reconstruction.

Les journalistes pourront visiter le site et le chantier, échanger directement
avec Pierre Rubat et Marceau Fournier, poser leurs questions, recueillir
images, témoignages et éléments concrets pour leurs sujets.

Une occasion unique pour la Presse.

ACCES EXCEPTIONNEL

 Afin de faciliter l’organisation une inscription préalable est demandée. 
Lien d’inscription agences évènementielles : CLIQUEZ ICI

https://www.eventbrite.fr/e/1980934610746?aff=oddtdtcreator
https://www.eventbrite.fr/e/1980934610746?aff=oddtdtcreator
https://www.eventbrite.fr/e/1980934610746?aff=oddtdtcreator
https://www.eventbrite.fr/e/1980934610746?aff=oddtdtcreator
https://www.eventbrite.fr/e/1980934610746?aff=oddtdtcreator
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https://www.google.com/maps/place/data=!4m2!3m1!1s0x478bf816b103d791:0xf07c0d262f020e0b?sa=X&ved=1t:8290&ictx=111
https://www.google.com/maps/place/data=!4m2!3m1!1s0x478bf816b103d791:0xf07c0d262f020e0b?sa=X&ved=1t:8290&ictx=111
https://drive.google.com/drive/folders/1NuCNkZ_Y6g-IpWV4UOkqOUq794h_T2SQ?usp=sharing

